
Opération Barkhane : Point de situation du 21 avril 2016 

 
 

Dans la BSS, la situation sécuritaire reste sous contrôle des forces partenaires. 

Au Mali, le décès de trois soldats français le 12 avril 2016 a renforcé la détermination de la force Barkhane 
à poursuivre sa phase d’effort dans le Grand-Nord Malien. 

Dans cette zone, les Groupes armés terroristes (GAT) ne disposent plus que de capacités résiduelles. Ils 
agissent par conséquent à travers des actions indirectes dirigées contre la MINUSMA et la population. Leur 
objectif est de bloquer le processus politique de réconciliation qui est en cours. 

Les forces françaises poursuivent leur action avec détermination. Le général d’armée Pierre de Villiers, chef 
d’état-major des armées, l’a réaffirmé dans le message qu’il a adressé après la mort du brigadier Poo-Sing, 
du brigadier-chef Chauwin et du maréchal des logis chef Noblet : « Je m’associe à la douleur de leur famille 
auxquelles j’apporte tout mon soutien. Je pense aussi à leurs frères d’armes pour qui le combat continue. 

Ce combat est le nôtre. Dans nos opérations extérieures, nous sommes engagés dans une véritable défense 
de l’avant pour protéger la France et les Français. Nous savons la confiance que nous accordent nos 
concitoyens dans ce combat. C’est pourquoi nous continuerons à lutter avec une détermination sans faille 
contre ceux qui cherchent à nous frapper. »  

Barkhane a déployé depuis le 28 février un sous groupement tactique interarmes (SGTIA) pour appuyer la 
MINUSMA dans ses opérations de contrôle de zone dans la région de Kidal. Il s’agit d’accentuer la pression 
sur les GAT et réduire leur liberté d’action. 

Dans le domaine aérien, les équipages de la force Barkhane ont poursuivi leurs missions en réalisant 55 
sorties depuis le 13 avril 2016. Au total, ils ont mené 14 sorties chasse, 23 de recueil de renseignement et 
de ravitaillement, 18 de transport de troupes et de matériels sur l’ensemble de la zone sahélo-saharienne. 

 

 


